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AG E NC E  F R A NC E -P RE S S E,  R E U T E RS ,
A S S O C I A T E D  P R ES S

W ash ing to n  — Inqu iet s
d’une répétition des atten-

tats  d ’al-Qaïd a avec des avions-
suicides, les États-Unis ont durc i
leur sécurité en imposant des vi-
sas  pour nombre d’étrangers  en
simple transit sur le so l améri-
cain et en mu ltipliant les  mises
en garde au public.

L’ a t t o rney general (ministre de
la Justice) John Ash croft est le
d e rnier  haut res ponsable à avoir
mis en garde h ier  contre la réelle
possibilité d’une répétition des at-
taques du 11 septembre 2001 qui
avaient fait plus d e 3000 morts à
New York et à Wa s h i n g t o n .

«Je pense que les risques pour
n ous d’être frap pés à nou vea u
constituent une possibilité très réel -
l e » a-t-il déclaré sur la chaîne de té-
lévision Fox, se faisant l’écho de
récen ts pr opo s de Ge org e W.
Bush et d’autres responsables de son administration.
Le président américain avait lors d’une conférence de
p resse merc redi dern i e r, qualifié de « r é e l l e », la menace
d’attaq ues terroristes tout en reconn aiss ant que les
États-Unis ne possédaient pas «d’éléments préc is».

C’est la découverte dans une cach ette d ’al-Qaïda
d’équipements modifiés pour dissimuler de petites
a rmes qu i a conduit les autorités américaines à lan-
cer leur dern i è re mise en garde contre d’éventuels
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R i s q u e
«très réel»
d ’ a t t e n t a t s

en sol
a m é r i c a i n
D u rcissement des exigences

de visa pour 600 000
étrangers en transit

Il y a 80 an s cette année, Marie Gérin -Lajoie, la
fille de la célèbre féministe du même nom, fon-
d ait l’In stitut No tre-Dame-du -Bon-Cons eil.  Au
cours  de ces  années, la con grégation re l i g i e u s e
s’est con sacrée au travail s ocia l.  E ntrevue avec
la mère s upérieure de la communauté,  s œu r
Gisèle Tu rcot, qu i concilie à la fois ses co nvic-
tions  religieuses , fémin istes  et p ro g re s s i s t e s .

C L A I R A N D R É E  C A U C H Y
L E  D E V O I R

C
omme plusieurs membres de sa g énéra-
tion, sœur Gisèle Tu rcot a commencé à
a r ticuler  s on analyse s ociale d ans  le
mouvement étudian t ch rétien, lors de
son passage à l’école normale de Va l l e y -

field dans les ann ées 1950. «Cela nou s apportait une
réflexion sur la  politique, l’a rgent, les conflits. On
nou s mettait aussi en contact avec une pensée théolo -
giqu e très for te pou r l’époque», se rappelle la re l i g i e u-
se de 64 ans. 

Devenue enseignante, elle s’intéresse à la condition
sociale de ses élèves et comprend vite que ce métier
ne satisf ait pas son désir  de lutter pour le changement
social. «Je me suis rendu compte qu’on ne changeait pas
uniquement un m ilieu par l’enseignement.»
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L’ E N T R E V U E

Le cœur à gauche
Sœur Gisèle Turcot, féministe

JACQUES NADEAU LE DE VOIR

Sœ ur G is èl e Tu rc o t ,  mère su p éri eu re d e
l’Institut d e Notre - D a m e - d u - B o n - C o n s e i l .

Mou lt  « t r i o m p h e s » ,  multit ude de « m o m e n t s
d e grâce» et avalanch e de «rencon tres excep -
t i o n n e l l e s » ,  les  o rgan isa teurs  des  Fran cos  ne
s ava ient  p lu s, lo rs  de leur b ilan d ’hier , où
d onner du sup erla tif tellement ils é taient heu -
reux d’être con tents  de leur 1 5e a n n i v e r s a i re
et de leurs  200 sp ect acles  en  dix jours , don -
nés  de van t — t rès exactement ! —  814 22 4
festivaliers . Tou s « r a v i s » .  Tou s? Pre s q u e .

S Y L V A I N C OR M I E R

«A ugmentation de 27 %» aux kiosques de T- s h i r t s
et de denrées diverses, «hausse de 38 %» a u x

guichets, festivaliers «plus nombreux que jamais»: vous
avez été 814 224 à arpenter le site, selon l’estimation
impossiblement précise de la firme indépendante Dé-
carie & complices, laquelle m’a sans doute suivi pour
s o u s t r a i re 42 des 43 fois où j’en  su is sorti et entré.
C’est comme la lessive améliorée aux enzymes: un bi-
lan de f es tival ne va pas sans  valeur ajoutée. N i sans
ro n flants compliments, qui ont dûment plu hier  matin
à la conférence de presse-bilan des 15e sF r a n c o F o l i e s
de Montréal. La couvert u re très favorable de médias,
faut-il cro i re, ne suffisait pas au bonheur des comman-
d i t a i res, qui doit être sans tache. Comme la lessive.

Avait- on bes oin d ’en mettre tant pour q ue l’ on
c o n s i d è re, nous aussi, qu’il s’agissait bel et bien des
«plus belles FrancoFolies de leur jeune histoire », com-
me l’a scandé son président Alain Simard?  Non. 
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Bilan des FrancoFolies de Montréal
– – ––♦– – – –

Quinze 
sur quinze

J U L I E  C A R P E NT I E R
L E  D E V O I R

D
imanche placé sous le signe de la famil-
le au s tad e du Maurier  du parc Jar ry
pour ce week-end de qualifications du
Masters de tennis du Canada. Seul re s -
capé canadien  à la fin de la pre m i è re

j o u rnée samedi, Matt Klinger, 658e au classement de
l ’ AT P, a été appuyé par quelques centaines de specta-
teurs quelque peu accablés par la chaleur et l’humidi-
té écrasantes qui régnaient sur le court central hier.
En vain cependant, puisqu’il a fin alement été battu
par le Français Micheal Llodra.

S u r p renant vainqueur samedi contre le Suisse Ivo
H e u b e rg e r, classé 123e au monde, le très grand To ro n -
tois (1,96 m) âgé de 23 ans a livré un  match  ser r é
d’une durée d’une heure 35 minutes au Français Mi-
cheal Llodra. Mais Klinger a plié l’échine et a perdu en
deux sets 7-6, 6-3. «Ce fut tout de mêm e un bon week-
end pour moi. Jouer contre des joueurs de ce calibre, ça
p e rm et d’améliorer mon jeu », a-t-il résumé à la fin du
match. Il a ainsi rejoint les trois autres aspirants cana-
diens qui n’ont pas passé le cap des qualifications: Ph i-
lip Gubenco, de Longu euil, Sanjin Sadovich, de Va n-
couver et Dejan Cvetkovic, de New We s t m i n s t e r.

Un  dimanche familial donc, qui a fait le bonheur
des petits comme des grands. Ça courait partout, car
il ne fallait surtout pas rater  les joueurs qui s’entraî-
naient sur les diff é rents courts du parc Jarry. Le bon-
heur des ch ass eu rs  d ’autog raphes qui se massent
devant les portes des cour ts, crayons et magazines à
la main. Certains  cherchaien t An dy Ro ddick , cer-
taines s e demand aient où était Andre Agass i. Sans
surprise, c’est encore un e fois cette année Gustavo
K u e rten qui a re m p o rté le concours de popularité au-
près des fans de tennis montréalais. Les estrades du
c o u rt 6 étaient remplies à craquer et on entendait
scander «Guga, Guga» de loin. Le sympathique Bré-
silien s’est gentiment prêté au jeu des photos et des
s i g n a t u res, toujours avec ce sourire qu’on lui connaît
bien. La foule compacte qui l’attendait à la fin de sa
séance d’entraînement l’a retenu pendant dix bonnes
minutes. La rançon de la gloire, c’est ça!

La séance d’entraînement du Suisse Roger Fede-
rer a aussi attiré une foule appréciable. 
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Début du Masters de tennis du Canada
– – ––♦– – – –

Des balles bien au chaud
Le tournoi le plus relevé des vingt dernières années,

affirme son directeur Eugène Lapierre

GE N E V IÈ V E  O T I S - D I ON NE
L E  D EV O I R

D es dizaines de milliers de personnes ont assisté
hier à l’un des événements les  plus colorés  de

l’é té mont réalais : le Dé filé de la f ier té gaie
Divers/Cité. Le «traditionnel» défilé, qui en était à sa
1 1e édition, s’est dérou lé dans une ambiance festive
devant des milliers de curieux de tous les âges et de
d i ff é r entes orig ines. D e nombreux touristes , dont
c e r tains avaient pass é la semain e à Montréal pour
p a rticiper au f estival Divers/Cité, étaient en effet sur
place pour encourager les part i c i p a n t s .

Les  drag-queens aux  ro bes  ép atantes , d ébo r-
dantes  d e fro u f rous et de paillettes , ains i qu e les
chars allégoriqu es bondés de danseurs au torse nu
frétillant s ur de la musique dan ce ont, une fois de
plus cette année, fortement diverti la f oule.

Il était toutef ois possible de voir dans cette manifes-
tation de couleurs plusieurs par ticipants habillés en
mariés. Le premier couple homosexuel marié au pays,
composé de Kevin Bourassa et de Joe Va rnell, s’ est
d’ailleurs joint aux paradeurs pour plaider en faveur de
la cause. L’événement se passe ef fectivement en plein
débat sur le mariage entre conjoints de même sexe au
Canada et au sein de l’Église catholique. 

Ve n d redi, la Cour suprême a rejeté la demande du
m i n i s t re fédéral de la Justice, Martin Cauchon, d’ac-
c é l é rer l’étude du projet de loi déposé par le gouver -
nement libéral. Devant cette décision, le projet de loi
du ministre, dont l’objectif est de chan ger la défin i-
tion du mariage pour perm e t t re aux couples homo-
sexuels de se marier, ne devrait pas faire l’objet d’un
vote à la Chambre des communes avant 2004.

Plusieurs députés libéraux fédéraux ont également af-
firmé qu’ils lutteraient contre le projet de loi du ministre
Cauchon lors de la prochaine campagne électorale.

Au mois de juillet, le ministre provincial de la jus-
tice, Marc Bellemare, avait d éclaré que le Québec
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L’ É g l i s e
c a t h o l i q u e

clouée au pilori
Le défilé de la fierté gaie 
se déroule sous le signe 
du débat sur le mariage

J ohn Ash cro f t

Tom R id ge

■ L i re autres textes en page B 8

L i re aus si
■ N omin atio n s ans  pr écéd ent d ans  l’his toire
d e l’Égl is e ang li cane  d’u n évêq ue h o mo -
s exuel, page A 4.
■ La chron iq ue d e J ean-Cl aude Lecl erc en
p age B  6: Qu and  l a h iérarchie  cat h o li q ue
p rône l’État monolith iq ue.

PATRIC K SANFAÇON LE DE V OIR

Ro ger F ed er er,  tête  de s ér ie no 3, a p ar t i c i p é
hier  à un matc h  de  hocke y-ball op p osa n t d es
jou eurs  d e ten nis à des  jou eurs de  la  LNH. Les
ho ckeyeu rs on t gagn é.

PATRIC K SANFAÇON LE DE VOIR

Le «tra ditionn el» d éfilé de  la fier té gaie s’es t déroulée h ie r dans  le  centre-ville d e Mon tréal sous
les  re g a rd s de d izain es  de milliers d e person nes.  Par reven dication,  plus ieurs par ticip ants a va ient
c hoisi le thè me du  mar iage p our leurs costumes.


